
13 sélectionnés de l’ASL Arleusienne 
aux mondiaux de canicross ! 
 

La Fédération Française des Sports et Loisirs Canins a dévoilé le 14 mai 
la liste des sélectionnés pour les championnats du monde 2024, les 19 et 
20 octobre, en Italie. Et c'est peu dire que l'Association Sports et Loisirs 
Arleusienne a une nouvelle fois fait très, très fort ! Le club nordiste va y 
emmener 13 représentants. Une énorme perf. 

La Fédération Française des Sports et Loisirs Canins (canicross, canivtt, 
canitrotinette) a dévoilé le 14 mai la liste des sélectionnés pour les 
championnats du monde 2024, les 19 et 20 octobre, en Italie. Et c’est peu dire 
que l’Association Sports et Loisirs Arleusienne a une nouvelle fois fait très, 
très fort ! Le club nordiste va y emmener 13 représentants. Une énorme perf. 

Sur les 13 porteurs du maillot orange, trois sont Belges : Ann Jacob 
(canicross, V1), Ester et Eloïse Roussell (canicross, cadettes). Du côté des 
tricolores, Léandre Cambien, champion du monde cadets de canicross, 
tentera de décrocher le titre chez les juniors à Bardonecchia, station de 
montagne proche de Turin. La famille Cambien sera bien représentée avec 
aussi Gauthier (canicross, senior) et Geoffrey (canivtt, senior). Autre famille de 
l’ASLA attendue dans le Piémont : les Chabanny, avec Marie (canivtt, V1) et 
Elise (canicross, junior). La délégation sera aussi composée de Frédérique 
Mallebrera (canipédicycle, V1), Sylvie Boniface (canicross, V1), Hugo Belotti 
(canicross, junior) et des deux benjamines May-Li Bigaud et Apolline Marcel. 

“Une fierté, c’est clair” 

Autant dire qu’avec 10 représentants sur les 94 de la FFSLC, le club d’Arleux 
sera une figure de proue du canicross français cet automne. “C’est une fierté, 
c’est clair“, savoure Benoît Delaplace, président et entraîneur de tout ce beau 
monde. “Comme je le dis toujours, c’est la récompense des heures et des 
heures passées à l’entraînement. Chacun s’est investi de toute l’année pour 
être performant le jour J.” Et quitte à froisser sa modestie, cette présence 

régulière au plus haut niveau mondial des Ch’tis de l’ASLA est aussi due à la 
dynamique insufflée par Benoît au sein de son club et son coaching aux petits 
oignons. 

Et le plus beau, c’est que ce niveau de performance se renouvelle sans cesse 
depuis 20 ans, en concernant chaque génération. C’est ainsi que deux des 
quatre benjamines françaises sélectionnées pour les Mondiaux sont de 
l’ASLA. 

https://ffslc.fr/wp-content/uploads/2024/05/ADM-08.N02-2024-05-14-S%C3%A9lectionn%C3%A9s-CM-2024.pdf
https://ffslc.fr/wp-content/uploads/2024/05/ADM-08.N02-2024-05-14-S%C3%A9lectionn%C3%A9s-CM-2024.pdf
https://www.asla59.fr/
https://www.bardonecchia.it/fr/
https://www.bardonecchia.it/fr/


Apolline ne se met pas la pression 

Il a ainsi régné une certaine effervescence à l’école Joliot Curie de Fenain 
voici quelques jours. C’est Noémie Marcel, la maman d’Apolline qui le raconte 
: “Tout le monde connaît sa passion pour le canicross. Elle a parlé de son 
attente pour connaître la liste des sélectionnés. Et la bonne nouvelle est 
tombée le jour de ses 9 ans ! Le lendemain, elle a annoncé tout cela à toute 
sa classe. Les copains ont été surpris, pas tant qu’elle soit en équipe de 
France, mais qu’elle aille courir en Italie avec son chien, c’est un truc de fou !” 

Cela fait deux ans qu’Apolline goûte aux joies du canicross. Sa maman, 
pratiquante de canivtt, l’a embarquée sur les courses. “On a voulu l’initier, elle 
s’est prise au jeu. Il y avait déjà une belle complicité à la maison avec Lexus, 
son chien. Cela lui a plu. Et puis, elle s’est vite faite des copines et a eu envie 
de les retrouver.” 

Entre le border collie et la petite, nés tous deux en 2015, les connexions ont 
de suite été payantes en canicross. Championne régionale cette année à 
Hirson (Aisne) puis 3e aux France, en mars, près de Bordeaux, elle a décroché 
son billet pour les Mondiaux. “Du haut de ses 9 ans, elle ne mesure pas 
l’impact de ses résultats et l’événement grandiose auquel elle est conviée. Elle 
ne se met absolument pas la pression. C’est surtout une belle aventure à 
laquelle elle pourra participer avec pas mal de copains. Apolline, cela a 
toujours été cela. Combien de fois que je lui ai dit de se concentrer sur sa 
course ?” 

Mais ne vous y trompez pas, une fois qu’elle porte le baudrier, Apolline est 
dans sa course. Dans sa tête, alors, seule la victoire compte. Un mental de 
jeune championne qu’elle parfait déjà trois fois par semaine au sein du club de 
gymnastique de Douai. 
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